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Même si cela est difficile à croire, 
le Moyen-Orient était, il y a un 
siècle, « un territoire relativement 

tranquille où l’histoire avançait lentement, 
comme tout le reste », décrit David Fromkin, 
historien et spécialiste de cette région, dans 
son best-seller intitulé A Peace to End All 
Peace, (1989, p. 25) (traduction libre). À 
cette époque, très peu de gens en Occident 
« avaient une idée ou se préoccupaient de ce 
qui se passait dans les empires alanguis du 
sultan de l’Etat ottoman ou du shah d’Iran... 
Les passions qui poussent maintenant les sol-
dats et les terroristes à tuer ou à se suicider, 
et qui monopolisent l’attention du monde 
entier, n’avaient pas encore été soulevées. » 
(ibid.) (traduction libre) En jetant un coup 
d’œil sur la carte géographique de la région, 
on comprend mieux pourquoi. « Le paysage 
politique du Moyen-Orient était différent de 
ce qu’il est aujourd’hui. Israël, la Jordanie, la 
Syrie, l’Irak et l’Arabie saoudite n’existaient 
pas à l’époque. » (ibid.) Toutes ces terres fai-
saient partie de l’Empire ottoman (ou turc). 
Jérusalem faisait même partie de cet empire 
depuis 1517. Mais tout allait changer.

Un tournant décisif pour le Moyen-Orient

Le tournant décisif fut la Première 
Guerre mondiale. Les événements qui ont 

suivi l’assassinat de l’archiduc autrichien 
François-Ferdinand ont abouti au plus grand 
conflit que l’humanité ait jamais connu. Les 
Britanniques, les Français et les Russes se 
sont alliés contre les puissances de l’Europe 
centrale qu’étaient l’Allemagne et l’Empire 
austro-hongrois. Très tôt, l’Empire ottoman 
s’est allié à ce dernier — et a connu le même 
destin que lui. Ces trois puissances se sont 
effondrées dans la foulée de cette guerre.

Pendant plusieurs siècles, les Ottomans 
avaient dominé tout le Moyen-Orient et le 
nord de l’Afrique. Leur empire avait connu 
un déclin tout au long du XIXe siècle et 
avait déjà vu de vastes parties de son terri-
toire devenir indépendantes. Mais une plus 
grande fragmentation allait survenir à la 
suite de la Conférence de paix de Paris, en 
1919-1920.

Ce fut à cette conférence de paix que 
se créa le Moyen-Orient moderne — une 
création qui allait entraîner presque tous les 
conflits survenus dans la région au cours 
des neuf dernières décennies. Ultimement, 
cela mènera à la dernière conflagration qui 
précédera le retour du Messie.

Après la Première Guerre mondiale, 
laquelle avait souvent été appelée « la guerre 
qui devait mettre fin à toutes les guerres », le 
maréchal Archibald Wavell, un officier bri-

tannique qui avait servi en Palestine, appe-
la pertinemment l’entente résultant de la 
Conférence de paix de Paris « une paix qui 
allait mettre fin à la paix ». C’est exactement 
ce qui se produisit — un territoire alangui et 
relativement tranquille a été transformé en 
voisinage le plus dangereux du monde. Le 
Moyen-Orient demeure encore, et de loin, la 
plus grande menace à la paix mondiale.

Ce qui est remarquable, c’est que l’ef-
fondrement et le démembrement de l’Em-
pire ottoman avaient été prédits plus de 
24 siècles avant qu’ils ne se produisent. 
Ils devaient survenir pour que certaines 
prophéties bibliques puissent s’accomplir, 
car les Saintes Ecritures nous montrent 
qu’avant le retour du Christ, une nation juive 
indépendante existera une fois de plus en 
Terre Sainte — une nation qui sera la source 
d’une grande consternation et d’une grande 
controverse pour d’autres nations.

Absence d’une nation juive pendant 
2000 ans

Il y a plus de 2500 ans, le prophète 
juif Daniel vivait à Babylone, lequel était 
un empire puissant qui avait auparavant 
conquis la nation juive, soit au cours du VIe 
siècle avant J.-C. La captivité des Juifs allait 
durer 70 ans. Daniel vécut pendant toute la p
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par Melvin Rhodes

Le Moyen-Orient :
le point central

des prophéties bibliques

Il y a à peine un siècle, le Moyen-Orient était un endroit relativement paisible. Aujourd’hui, il 
s’agit de la région du monde la plus volatile, la guerre risquant d’y éclater à tout moment. Vous 
devez comprendre pourquoi ce changement est survenu, dans quelle direction les choses évo-
lueront, selon les prophéties bibliques, et ce que cela signifie pour vous !



période du règne babylonien, pour être fina-
lement témoin de la conquête de Babylone 
par l’Empire perse, en 539 avant J.-C.

Dieu révéla beaucoup de choses à Daniel. 
Ces révélations contenaient le plan prophé-
tique visant les nations des Gentils (non 
israélites) qui allaient dominer le Moyen-
Orient et Son plan prophétique visant le 
peuple juif. Le livre de Daniel a même été 
écrit en deux langues, en araméen, la langue 
des empereurs de Babylone (pour les pro-
phéties concernant les Gentils), et en hébreu, 
la langue des Juifs.

Les prophéties révélaient que l’Empire 
babylonien allait être conquis par l’Em-
pire perse, qui allait ensuite être conquis 
par l’Empire gréco-macédonien, plus de 
deux siècles plus tard, pour finalement être 
conquis par l’Empire romain.

Au chapitre 11 du livre de Daniel, nous 
trouvons une prophétie incroyablement pré-
cise et détaillée sur le sort du peuple juif sui-
vant le décès d’Alexandre le Grand. Le vaste 
empire de ce dernier, acquis au cours de sa 
courte vie, a été divisé entre ses quatre géné-
raux. Les prophéties bibliques concernent 
surtout deux d’entre eux et leurs successeurs.

Ptolémée s’est emparé de la région qu’on 
appelle maintenant l’Egypte, alors que 
Séleucos a pris possession de tout ce qui 
se trouvait au nord et à l’est de ce que l’on 
connaît aujourd’hui sous le nom d’Israël. 
Ces deux monarques et leurs descendants 

sont appelés « roi du Sud » et « roi du 
Nord », respectivement, tout au long du cha-
pitre. On leur accorde beaucoup d’attention, 
car leurs conflits permanents n’ont jamais 
cessé de toucher le peuple juif qui se trouvait 
littéralement pris entre deux feux. 

Les détails de cette prophétie corres-
pondent point par point à l’histoire jusqu’au 
verset 32, dont le contenu s’est accompli au 
milieu du IIe siècle avant J.-C. Au verset 40, 
nous trouvons encore une fois des références 
au roi du Sud et au roi du Nord « au temps 
de la fin ».

Pourquoi un tel écart de quelque 2000 ans ? 
Il est plus facile de saisir pourquoi lorsque 
nous comprenons l’histoire du peuple juif. 
Le texte de la deuxième partie du verset 32 
jusqu’au verset 39 contient une prophétie 
portant sur les exploits de l’Eglise primitive 
au temps de l’Empire romain. Puis, il n’y a 
plus rien jusqu’au « temps de la fin ».

C’est parce qu’il n’existait aucune nation 
juive de l’an 135 de notre ère jusqu’à 1948 ! 
Cette prophétie porte sur les Juifs et sur la 
façon dont ils allaient être touchés par leurs 
deux voisins puissants, les royaumes du roi 
du Sud et du roi du Nord, deux territoires 
géographiques en lien avec Jérusalem, la 
capitale juive. Mais au temps de la fin, une 
fois de plus, le peuple juif sera touché par ces 
deux puissances, l’une au sud de Jérusalem 
et l’une au nord. Cependant, il ne s’agit pas 
des descendants de Ptolémée ni de Séleucos. 

Beaucoup de choses ont changé au cours 
de ces 2000 ans. La dynastie ptolémaïque 
a pris fin avec le dernier des Ptolémée, 
Cléopâtre VII, dont le règne a été remplacé 
par une longue période de régime romain, 
alors que le royaume de Séleucos avait été 
englouti par Rome avant cette époque.

Les prophéties concernant les Juifs et 
Jérusalem au temps de la fin

D’autres prophéties indiquent aussi clai-
rement qu’il existera à nouveau une nation 
juive à la fin des temps.

Le prophète Zacharie de l’Ancien 
Testament avait prophétisé le retour de 
Jésus-Christ sur terre, ce qui est bien évi-
demment un événement toujours à venir. 
Notez bien les mots qu’il utilise :

« Voici, le jour de l’Eternel arrive…  Je 
rassemblerai toutes les nations pour qu’elles 
attaquent Jérusalem… L’Eternel paraîtra, et 
il combattra ces nations, comme il combat 
au jour de la bataille. Ses pieds se poseront 
en ce jour sur la montagne des oliviers, 
qui est vis-à-vis de Jérusalem, du côté de 
l’orient » (Zacharie 14:1-4). Encore une fois, 
il s’agit d’une prophétie qui n’a pas encore 
été accomplie.

Au chapitre 12, Zacharie fait des révé-
lations encore plus précises à Juda et à 
Jérusalem : « Voici, je ferai de Jérusalem 
une coupe d`étourdissement pour tous les 
peuples d’alentour, et aussi pour Juda dans 
le siège de Jérusalem »  (verset 2 ; c’est nous 
qui mettons l’accent sur certains passages 
tout au long du présent article).

Notez la référence ici à la fois à Juda et à 
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L’effondrement et le démembrement de l’Empire ottoman avaient 
été prédits plus de 24 siècles avant qu’ils ne se produisent.

C
ar

te
s 

: S
h

au
n

 V
en

is
h

L’Empire Ottoman vers 1914
Dates de l’indépendance 
des Etats du Moyen-Orient



mai - juin 2011     5

Jérusalem. Dans l’histoire et les prophéties 
bibliques, Juda est habituellement le nom 
donné au peuple connu couramment sous le 
nom de « juif ». Les Juifs tirent leur nom — 
et descendent de — Juda, l’un des 12 fils de 
Jacob, patriarche biblique.

Aujourd’hui, la nation juive s’appelle 
Israël, mais elle ne comprend pas les descen-
dants de toutes les anciennes tribus d’Israël. 

Selon la Bible, après le décès du roi 
Salomon, 10 des 12 tribus d’Israël se sont 
révoltées contre le successeur de Salomon 
et ont formé une nation distincte, soit le 
royaume d’Israël. Deux tribus, celles de 
Juda et la tribu plus petite de Benjamin, sont 
demeurées loyales aux héritiers du roi David 
et ont formé le royaume de Juda. Leurs 
descendants comprennent les habitants de 
l’actuel pays d’Israël.

Fait intéressant, la première référence 
aux « Juifs » figurant dans la Bible (2 Rois 
16:5-6) décrit le peuple d’Israël et les Juifs 
comme étant en guerre les uns contre les 
autres !

Les deux royaumes se sont finalement 
effondrés et leurs peuples ont été conduits 
vers leur captivité. Israël a été envahi et 

détruit par l’Empire assyrien au VIIIe siècle 
avant J.-C. Son peuple s’est exilé et s’est 
perdu dans l’Histoire, et on le considère 
aujourd’hui comme « les 10 tribus perdues » 
d’Israël.

Le royaume de Juda est tombé aux mains 
des Babyloniens au VIe siècle avant J.-C., 
et même si certains Juifs revinrent s’établir 
en Terre Sainte au cours de la période d’un 
siècle et demi qui a suivi, la plupart se sont 
dispersés au Moyen-Orient et, ultimement, 
en Occident. Bien entendu, ce retour vers 
la Terre Sainte devait survenir, pour que 
s’accomplissent les prophéties précisant le 
moment et le lieu de la naissance du Messie, 
Jésus-Christ.

Jésus a également cité Jérusalem comme 
le cœur même des prophéties bibliques 
concernant la fin des temps. « Lorsque vous 
verrez Jérusalem investie par des armées, 
sachez alors que sa désolation est proche, 
a-t-Il dit, dans Luc 21:20, déclaration faisant 
partie de la plus longue de Ses prophéties qui 
aient été consignées.

Pendant longtemps, cela semblait 
improbable pour bon nombre de gens, car 
Jérusalem a été le plus souvent en paix 

pendant les quatre siècles au cours desquels 
elle faisait partie de l’Empire ottoman, avant 
la Première Guerre mondiale. Cette ville 
se situe dans une région considérée il y a à 
peine un siècle comme étant « un territoire 
relativement tranquille ». Toutefois, elle est 
devenue la région la plus volatile du monde, 
la ville elle-même faisant l’objet d’une dis-
pute internationale, tout comme l’avait pré-
dit Zacharie :

« En ce jour-là, je ferai de Jérusalem une 
pierre pesante pour tous les peuples ; tous 
ceux qui la soulèveront seront meurtris ; et 
toutes les nations de la terre s’assembleront 
contre elle » (Zacharie 12:3). 

Il ne fait nul doute que cela sera une 
époque d’intervention divine dans les 
affaires humaines : « En ce jour-là, Je 
m’efforcerai de détruire toutes les nations 
qui viendront contre Jérusalem » (verset 9).
Les prophéties du Nouveau Testament 
concernent surtout le Moyen-Orient

D’autres passages du Nouveau Testament 
montrent également  Jérusalem et le Moyen-
Orient comme étant au centre des prophéties 
bibliques. Nous avons déjà vu une référence 
à Jérusalem dans Luc 21:20. 

Bon nombre de gens ont déjà enten-
du parler d’Armageddon, terme que nous 
employons pour désigner le combat colos-
sal final qui aura lieu au retour du Christ 
sur Terre. Dans l’Apocalypse 16:16, nous 
lisons : « Ils les rassemblèrent dans le lieu 
appelé en hébreu Harmaguédon ». Ce nom 
est la forme grecque des mots hébreux 
har et Megiddo qui signifient « la colline 
de Megiddo ». Dans l’Antiquité, Megiddo 
était une ville forteresse stratégiquement 
cruciale, située dans le nord d’Israël. Mais 
en lisant ce passage plus attentivement, on 
constate que Megiddo n’était que le lieu de 
rencontre des grandes armées. Megiddo se 
situe à l’extrémité ouest d’une vaste plaine, 
connue sous le nom de plaine de Esdraelon 
(ou Vallée de Jezreel), qui s’étend sur 32 km 
vers l’est. Elle servira vraisemblablement de 
zone d’étape, tandis que le véritable combat, 
selon Zacharie 14, aura lieu à 88 km au sud, 
à l’extérieur de Jérusalem.

Lorsque Jésus a dit à Ses disciples de surveil-
ler Jérusalem, Il a ajouté que « Jérusalem sera 
foulée aux pieds par les nations, jusqu`à ce 
que les temps des nations soient accomplis » 
(Luc 21:24). Dans l’Apocalypse 11:2, on 
lit que les Gentils « fouleront aux pieds la 
ville sainte pendant quarante-deux mois », 
c’est-à-dire les 42 derniers mois de mauvaise 
gouvernance humaine sur la Terre. De toute 
évidence, un événement majeur doit donc 
survenir pour mettre fin au contrôle qu’Israël 

Jésus-Christ a également cité Jérusalem comme le cœur 
même des prophéties bibliques concernant la fin des temps.
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Des défits insurmontables tourmentent le Moyen-Orient d’aujourd’hui

Alors que le conflit judéo-arabe reste la plus grande menace 
pour la paix au Moyen-Orient, d’autres graves conflits  tour-
mentent la région et ont leurs origines dans l’histoire ancienne.

La division entre les branches sunnites et chiites de l’islam 
remonte peu après la mort du 
prophète Mahomet en 632 
après J.-C. et met l’accent sur 
les personnes qui devaient 
être ses successeurs légi-
times. Malgré des époques 
de paix, les siècles d’aver-
sion et de méfiance entre 
ces deux factions ont conduit 
parfois à la violence, tel que 
le monde la connait ces der-
nières années en Irak.

Environ 85 pour cent 
des musulmans sont sun-
nites, mais certains pays du 
Moyen-Orient sont à majorité 
chiite, notamment en Iran, 
au Yémen, en Azerbaïdjan et 
au Bahreïn. L’Irak est aussi 

environ 60 pour cent chiite, mais il a été dirigé par un sunnite depuis 
des décennies — Ahmad Al-Bakri et Saddam Hussein. L’invasion 
américaine du pays a conduit les chiites à jouer un rôle plus impor-
tant et pourrait se traduire par une relation plus étroite entre l’Irak 
et l’Iran à l’avenir.

L’Iran a été sous la domination des fondamentalistes isla-
miques depuis 1979 et cherche maintenant à acquérir des armes 
nucléaires, ce qui modifierait radicalement l’équilibre des pouvoirs 

dans la région. Non 
seulement Israël se sent 
menacé par cette évo-
lution, mais également 
les pays qui adhèrent à 
l’islam sunnite, notam-
ment l’Arabie saoudite, 
l’Egypte et la Turquie.

L’influence de l’Iran 
s’étend bien au-delà de 
ses frontières, en Irak 

et sur d’autres pays. Au Liban, la tristement célèbre organisation 
terroriste chiite Hezbollah est soutenue par l’Iran. Les Iraniens ont 
également soutenu le mouvement radical Hamas, ce qui exclut les 
Palestiniens de Gaza et donne également un soutien considérable 
parmi ceux de la Cisjordanie. De nombreux pays occidentaux, y 
compris les Etats-Unis, le Canada et l’Union européenne, ont déclaré 
Hamas comme une organisation terroriste.

L’islam radical a premièrement gagné l’attention du monde dans 
les temps modernes pen-
dant la révolution iranienne 
de 1979 qui a renversé le 
schah pro-occidental de 
l’Iran. L’Iran est devenu 
une république théocra-
tique sous la domination 
des ayatollahs et des chefs 
religieux. L’influence de 
l’Iran s’est répandue un peu 
partout, même dans l’islam 
sunnite.

Des femmes shiites entrant dans 
une mosquée à Qom, en Iran.

Manifestation d’étudiants à Téhéran 
pendant la révolution de 1979.

Des femmes soudanaises déplacées 
collectent du bois pour la cuisine.

exerce actuellement sur cette ville, au béné-
fice de non-Juifs.

Au cours de cette période, le même cha-
pitre prédit que deux témoins de Dieu feront 
des prophéties à l’intention du monde à par-
tir de la ville de Jérusalem (versets 3 à 10). 
Le verset 9 indique que lorsqu’ils seront tués, 
« des hommes d’entre les peuples, les tribus, 
les langues, et les nations, verront leurs 
cadavres pendant trois jours et demi, et ils 
ne permettront pas que leurs cadavres soient 
mis dans un sépulcre ». 

Le monde prendra alors conscience de 
leur message, une prophétie finale au sujet 
du retour imminent du Messie et de l’éta-
blissement du Royaume de Dieu, et de la 
nécessité de se repentir.

La raison d’être des prophéties

La principale raison d’être des prophéties 
consiste à encourager les gens à se repentir, 
à les avertir des conséquences qu’ils subiront 

en désobéissant sans cesse à leur Créateur, et 
à les exhorter à se tourner vers Lui.

Ce fut une partie cruciale de la mission 
de Jésus : « Après que Jean eut été livré, 
Jésus alla dans la Galilée, prêchant l’évan-
gile du royaume de Dieu. Il disait : Le temps 
est accompli, et le royaume de Dieu est 
proche. Repentez-vous, et croyez à la bonne 
nouvelle » (Marc 1:14-15). L’Evangile est 
la bonne nouvelle nous annonçant le futur 
Royaume de Dieu et la façon dont nous pou-
vons en faire partie.

Chaque année, une bonne partie de la 
population mondiale reporte son attention 
sur un événement qui a eu lieu au Moyen-
Orient il y a plus de 2 000 ans, en le 
célébrant, sans toutefois en comprendre la 

raison d’être — sa signification profonde et 
primordiale. Cet événement est la naissance 
de Jésus-Christ, le Messie promis à l’huma-
nité. Lorsqu’ils célèbrent Sa naissance (le 
mauvais jour et de la mauvaise façon), tous 
ces gens négligent le message qu’Il a apporté 
sur Terre et le rôle incroyable qu’Il est des-
tiné à jouer.

Esaïe 9:5 commence par deux segments 
de phrases prophétiques bien connues : 
« Car un enfant nous est né, un fils nous 
est donné… » Ce qui est décrit ici, bien 
entendu, a été accompli il y a deux millé-
naires, avec la naissance de Jésus, mais lisez 
bien le texte qui suit : « Et la domination 
reposera sur son épaule ; on l’appellera 
Admirable, Conseiller, Dieu puissant, Père 

La présence de fausses religions ne prendra fin que lorsque 
Jésus-Christ reviendra pour rétablir la vérité au sujet des 
fausses idéologies et confessions.

BONNES NOUVELLES - Le Moyen-Orient : le point central des prophéties bibliques
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éternel, Prince de la paix. Donner à l’empire 
de l’accroissement, et une paix sans fin au 
trône de David et à son royaume, l’affermir 
et le soutenir par le droit et par la justice, dès 
maintenant et à toujours : voilà ce que fera 
le zèle de l’Eternel des armées » (verset 6).

Nul besoin de regarder au-delà du Moyen-
Orient pour comprendre pourquoi le Messie 
doit revenir sur Terre. La région la plus 
volatile du monde ne connaîtra pas la paix 
avant le retour de Jésus-Christ, alors qu’Il se 
révélera et qu’Il mettra fin à l’enseignement 
de fausses religions.
La plaie des fausses religions

Les disciples du Christ lui ont demandé : 
« Dis-nous, quand cela arrivera-t-il, et quel 
sera le signe de ton avènement et de la fin 
du monde ? » (Matthieu 24:3). La première 
chose contre laquelle Il les a mis en garde 
dans Sa réponse est l’existence de fausses 
religions. « Prenez garde que personne ne 

vous séduise. Car plusieurs viendront sous 
mon nom, disant : c’est moi qui suis le 
Christ. Et ils séduiront beaucoup de gens. » 
(versets 4-5)

Dans l’Apocalypse, un livre qui parle des 
événements de la fin des temps, le chapitre 
6 mentionne la vision de quatre cavaliers  
représentant les tendances majeures qui 
dévasteront l’humanité.  

Ce livre traite d’abord d’un cavalier 
monté sur un cheval blanc qui part « en 
vainqueur et pour vaincre » (verset 2), ce 
qui correspond dans l’ordre à la mise en 
garde de Jésus au sujet de la duperie reli-
gieuse, et la correspondance continue avec 
les autres cavaliers. Les fausses religions 
mènent à la guerre, qui, à son tour, conduit à 
la famine, suivie de la peste ou d’épidémies 
(versets 1-8 ; comparez ce passage à celui de 
Matthieu 24:1-8). 

Al-Qaïda, l’organisation terroriste responsable de l’attaque du 
11 septembre 2001 aux Etats-Unis, est d’origine sunnite radicale. 
Elle fonctionne à l’est de l’Iran au Pakistan et en Afghanistan. Les 
anciens dirigeants de l’Afghanistan, les talibans, ont donné refuge 
à Al-Qaïda avant, pendant et après les attentats du 11 septembre, 
mais ont été battus lors de l’invasion du pays sous le comman-

dement américain, plus tard 
la même année. Pourtant, 
les  talibans continuent à se 
battre contre les forces de la 
coalition dans le pays.

Dans le même temps, 
il existe plusieurs autres 
conflits régionaux. Le Soudan 
égyptien, voisin du sud, 
souffre d’une guerre civile 
en cours pratiquement sans 

interruption depuis son indépendance de la Grande-Bretagne en 
1956. La Somalie a passé les deux dernières décennies avec un Etat 
ingouvernable. Le Yémen souffre d’un conflit entre tribus. Et les 
différentes factions du Liban peuvent aussi entrer en conflit.

En plus de ces conflits en cours qui pourraient exploser et devenir 
bien pire à tout moment, de nombreux pays islamiques de la région 
souffrent sous des dictatures cruelles et despotiques qui n’ont pas 
le soutien de leur propre peuple. Cela a permis à des musulmans 
radicaux de gagner de l’influence parmi les gens ordinaires, car 
ils  travaillent avec eux et pourvoient à leurs besoins puisque leurs 
gouvernements ne peuvent pas les satisfaire. Il y a donc un danger 
toujours présent que l’Islam radical se propage et accède au pouvoir 
dans les autres pays.

Il est difficile de trouver un pays stable dans cette région autre 
qu’Israël, qui est constamment menacé par les conflits externes. 
Israël est si petit qu’il se doit de gagner toutes les guerres ; il se bat, 
car s’il en perd une, il pourrait cesser d’exister !

Il faut aussi noter que la Turquie, le pays le plus lié à l’Ouest 
après Israël (autrefois ami de l’Etat juif), semble  changer de cap 
et se détourner de l’Occident. Membre de l’OTAN depuis 1952, la 
Turquie  recherche  l’adhésion à l’Union européenne  depuis  plus de 
20 ans. Sa proposition a été acceptée le 14 avril 1987. Bien qu’il y 
existe  un appui considérable de certains pays européens en faveur 
de l’adhésion turque, il y a aussi beaucoup d’opposition, notamment 
de la part de l’Allemagne.

Au sommet de la division contre ce projet en Europe, la commission 
américaine  des affaires étrangères de la Chambre des représentants 
a voté le 5 mars pour proclamer que l’oppression turque envers les 
Arméniens en 1915 était un acte de génocide, et non un acte de 
guerre, comme le prétendent les Turques. Cela aura sans aucun 
doute un effet négatif sur les relations américano-turques. La Turquie 
depuis quelques mois 
a eu des relations plus 
étroites avec d’autres 
nations islamiques au 
détriment des Etats-
Unis, de l’Union euro-
péenne et d’Israël. 
Ceci est susceptible 
de continuer. 

La propagation 
culturelle et religieuse 
de l’ensemble du Moyen-Orient s’étend en Afrique du Nord, en Asie 
du Sud et continue à être très volatile et ne donne aucun signe de 
ralentissement.

Alors que le « roi du Midi » prophétisé dans la Bible lors des 
temps de la fin pourrait provenir du tumulte dans cette région. Le 
conflit israélo-arabe est une question distincte. Il  a causé un certain 
nombre de guerres depuis la naissance d’Israël en 1948 et  reste 
le problème le plus dangereux non résolu dans la région la plus 
dangereuse du monde.

Un tunnel de contrebande reliant 
l’Egypte à Gaza. 

Des réfugiés arméniens cherchent de 
l’aide en Syrie en 1915.

La suite en page 15
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On entend constamment parler du pro-
gramme nucléaire iranien dans les 
nouvelles. Parmi les manchettes que 

j’ai lues récemment, mentionnons les sui-
vantes : « L’Iran planifierait la mise sur 
pied d’autres sites nucléaires », « Aucun 
espoir de dialogue entre l’Iran et les Etats-
Unis », « Selon la CIA, l’Iran se rap-
proche de sa capacité de fabriquer une arme 
nucléaire » et « Un Iran nucléaire : jusqu’où 
le monde ira-t-il ? »

Une grosse partie du problème peut 
être attribuée au fait que la  Russie et 
la Chine, deux membres du Conseil de 
sécurité de l’ONU, appliquant le vieux 
proverbe moyen-oriental selon lequel 
« L’ennemi de mon ennemi est mon ami », 
empêchent depuis longtemps l’imposition 
de sanctions économiques importantes à 
l’Iran, sanctions susceptibles de pouvoir 
freiner ou stopper ses progrès dans sa 
course vers l’arme nucléaire. La Chine a 
trop besoin du pétrole iranien pour s’alié-
ner l’Iran, et la Russie a déjà un marché 
tout trouvé en Iran pour la vente massive 
de divers types d’armes, de sorte qu’il ne 
faut pas s’attendre à ce que la situation 
change de sitôt.

Pourquoi l’Iran se prête-t-il à ce jeu 
si risqué ? Pourquoi un pays situé sur 
une mer de pétrole — dont l’abondance 
suffirait à combler ses besoins pour au 
moins plusieurs siècles — cherche-t-il à 
mettre en œuvre un programme nucléaire 
extrêmement coûteux, dont la nécessité 
ne convainc presque personne, y compris 
de nombreux Iraniens ? Le programme 
nucléaire iranien est-il strictement paci-
fique, comme l’Iran l’a répété à maintes 
reprises, ou a-t-il plutôt des visées plus 
menaçantes ? 

La menace que pose l’Iran à la région

Israël s’inquiète énormément des inten-
tions de l’Iran, et avec raison. En décembre 
2001, l’ancien président de l’Iran, Hachemi 
Rafsandjani, a déclaré que l’Etat juif d’Israël 
pouvait être anéanti au moyen d’une seule 
bombe nucléaire bien ciblée, alors qu’une 
riposte nucléaire israélienne ne causerait 
que des dommages relativement mineurs à 
la communauté des nations islamiques, sans 
les détruire.   

« M. Rafsandjani faisait alors une macabre 
analyse coûts-avantages », faisait observer 
Matthias Küntzel dans la revue The New 
Republic. « Il pourrait se révéler impossible 
de détruire Israël sans représailles, mais pour 
les pays islamistes, l’ampleur des dommages 
qu’Israël leur infligerait est supportable — 

c’est-à-dire seulement quelque 100 000 mar-
tyrs de plus pour l’Islam » (« A Child of the 
Revolution Takes Over : Ahmadinejad’s 
Demons » (Un enfant de la révolution prend 
les commandes : les démons d’Ahmadine-
jad), le 24 avril 2006).

C’était là la réflexion d’un président ira-
nien « modéré », qui avait d’ailleurs ajouté 
qu’« il n’est pas irrationnel d’envisager une 
telle éventualité » !

Depuis qu’il est entré en fonction en août 
2005, le président iranien actuel, Mahmoud 
Ahmadinejad, a menacé à maintes reprises 
d’éliminer l’Etat juif. Voici quelques-unes 
de ses déclarations :

« Israël doit être rayé de la carte du 
monde. » (2005)

« Le problème fondamental du monde 
islamique est l’existence du régime sioniste 
[Israël], et le monde et la région islamiques 
doivent se mobiliser pour régler ce pro-
blème. » (2006) 

« Les Etats-Unis et le régime sioniste 
d’Israël connaîtront bientôt la fin de leur 
existence. » (2007) 

« Les puissances mondiales ont établi 
cette répugnante bactérie, le régime sioniste, 
qui attaque les nations de la région comme 
une bête sauvage. » (2008)

« Ce régime [Israël] ne fera pas long feu... 
Il n’a pas d’avenir. Il est sur le point de 
s’éteindre. » (2009)

Et, finalement, « Israël est le régime le plus 
détesté du monde... Avec la grâce d’Allah, il 
sera anéanti, et les Palestiniens ainsi que les 
autres nations régionales seront débarrassés 
de cet oiseau de malheur. » (2010)

Adolf Hitler a mis six ans à tuer six mil-
lions de Juifs en Europe. Si Ahmadinejad 
triomphe dans sa quête de l’arme nucléaire, 
il risque de tuer six millions de Juifs en Israël 
en environ six minutes.

La menace que pose l’Iran à l’Occident

Israël n’est pas le seul pays de la région 
qui est menacée par le programme nucléaire 
iranien. Les Etats arabes de la région, en 
particulier les nations pétrolières du golfe, 

par Scott Ashley

La plupart des occidentaux sont dangereusement inconscients du contexte crucial dans lequel 
le programme nucléaire iranien ne cesse de prendre de l’expansion. Une telle ignorance pour-
rait s’avérer non seulement périlleuse, mais bien fatale.

Le danger du jeu nucléaire de l’Iran

Adolf Hitler a mis six ans à tuer six millions de Juifs 
en Europe. Si Ahmadinejad triomphe dans sa quête de 
l’arme nucléaire, il risque de tuer six millions de Juifs en 
Israël en environ six minutes.
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telles que l’Arabie saoudite, le Koweït, le 
Qatar, le royaume de Bahreïn et les Emirats 
arabes unis, sont tous gravement préoccupés 
par les intentions de l’Iran. Ils savent que si 
l’Iran réussit à acquérir l’arme nucléaire, ils 
feront l’objet de chantage militaire et éco-
nomique, et que personne ne voudra risquer 
de se mesurer à un Iran nucléaire pour leur 
venir en aide.

Par ailleurs, un Iran doté de l’arme 
nucléaire — voire uniquement d’armes clas-
siques perfectionnées — pourrait facilement 
bloquer le passage du pétrole dans le détroit 
d’Ormuz, à l’embouchure du golfe Persique. 
Environ 40 % du commerce mondial de 
pétrole (et 90 % des exportations de pétrole 
des pays du Golfe) passe par ce canal de 40 
km de largeur, pour alimenter en énergie les 
économies mondiales qui en dépendent. Ces 
économies pourraient s’effondrer si le pas-
sage du pétrole venait à prendre fin en raison 
d’un blocus iranien (dont Ahmadinejad a 
d’ailleurs déjà brandi la menace).

L’Iran a également mis au point des mis-
siles ayant une portée de plus de 2400 km, 
capables de frapper non seulement toutes 
les installations militaires américaines au 
Moyen-Orient, mais d’atteindre  également 
une bonne partie de l’Europe.

« Imaginez un monde sans les Etats-Unis »

Les chefs religieux iraniens désignent 
régulièrement Israël et la Grande-Bretagne 
comme étant « des petits Satans », et les 
Etats-Unis comme étant « le grand Satan. » 
Il ne s’agit pas simplement d’une rhétorique 
vide. Ils considèrent ces trois Etats en parti-
culier comme étant les principaux obstacles 
à la propagation de la révolution iranienne 
qui a débuté en 1979 avec le renversement 

du gouvernement du shah pro-Occident.
Au cours de la première année de sa 

présidence, dans un discours prononcé à 
Téhéran en octobre 2006, et largement igno-
ré par l’Occident, Ahmadinejad a énoncé ses 
objectifs pour l’Iran sous son régime. Israël, 
a-t-il déclaré, doit être « rayé de la carte du 
monde », et il a incité son auditoire composé 
de musulmans partisans de la ligne dure à 
envisager un monde sans les Etats-Unis.

Un spécialiste du Moyen-Orient, Joel 
Rosenberg, décrit ce discours et son contexte : 
« Est-ce possible pour nous d’être témoins d’un 
monde d’où seraient absents les Etats-Unis et le 
régime sioniste ? » [a demandé Ahmadinejad à 
une assemblée de leaders du Hamas et du Jihad 
islamique]. « Vous seriez bien avisé de croire 
que ce slogan et cet objectif sont réalistes et 
qu’ils peuvent se concrétiser. » Il a exhorté les 
musulmans du monde entier — tant les chiites 
que les sunnites — à se préparer pour le jour où 
« notre haine sacrée se répandra » et « frappera 
comme une vague » ...

« Ce n’était pas que des paroles. 
Ahmadinejad s’occupait simultanément à 
prendre de solides mesures pour renforcer 
l’armée iranienne et à accélérer sa proposi-
tion d’armement nucléaire. Cet automne-là, 
l’Iran a acheté pour un milliard de dollars de 
missiles de la Russie, lesquels s’ajoutaient 
aux sous-marins et à d’autres systèmes d’ar-
mement perfectionnés, achetés de Moscou 
depuis plusieurs années.

« L’Iran a également obtenu livraison 
d’une douzaine de missiles de croisière 
ayant une portée de 3 000 kilomètres, cha-
cun d’eux étant capable de transporter une 
charge nucléaire. Le parlement iranien a 
voté le refus d’inspections internationales de 
ses installations nucléaires et Ahmadinejad 

a « remis à l’armée le contrôle total du 
programme nucléaire de l’Iran, ce qui vient 
contredire les prétentions de son gouverne-
ment voulant que ce programme soit conçu 
à des fins civiles. » (Inside the Revolution, 
2009, p. 168-169, traduction libre ; c’est 
nous qui mettons l’accent sur certains pas-
sages tout au long du présent article)

Un de mes amis qui a visité l’Iran raconte 
avoir vu, dans la capitale iranienne, un 
immeuble de plusieurs étages entièrement 
recouvert d’une immense affiche murale 
montrant des explosions nucléaires un peu 
partout sur une grande carte géographique 
des Etats-Unis. Cet immeuble est situé tout 
près de l’ancienne ambassade des Etats-Unis 
laquelle, depuis sa prise de contrôle en 1979, 
a été transformée en un musée antiaméricain.

Ce que l’Occident ignore au sujet de la 
théologie islamique

Peu de gens en Occident comprennent 
les enseignements du Coran, le livre saint 
de l’islam, et les hadiths, soit les paroles et 
les actes du fondateur de l’islam, Mahomet. 
Cette ignorance entraîne énormément de 
malentendus et une grande incompréhension 
des intentions des fondamentalistes isla-
miques à l’égard du reste du monde.

Selon la théologie islamique, le monde est 
divisé en deux sphères — le Dar al-Islam, 
qui signifie « la demeure de l’Islam » et 
le Dar al-Harb, qui signifie « la demeure 
de la guerre ». Cette dernière demeure se 
réfère à toutes les terres non musulmanes, 
qui doivent être conquises et absorbées par 
le Dar al-Islam, à la suite d’une conversion 
pacifique, si possible, sinon par la force, au 
besoin, afin que le monde entier soit unifié 
sous le régime islamique. Même si certains 
nient le fait qu’il en est ainsi, le Coran 
l’exprime très clairement :

« Et combattez jusqu’à ce qu’il n’y ait plus 
d’association et que la région soit entièrement 
à Dieu seul » (2:193). « L’association » (l’ido-
lâtrie), telle qu’elle est définie par l’islam, est 
l’adoration de tout autre dieu qu’Allah — ce 
qui comprend le « Dieu » du christianisme. 
Selon le Coran, « la religion de Dieu » est, 
bien entendu, l’islam et uniquement l’islam.

« Et c’est Lui [Allah] qui a envoyé Son 
messager [Muhammad] et la religion de 
vérité, pour le placer au-dessus de toute autre 
religion, en dépit de la version des associés » 
(61:9). Et encore une fois, les « associés » 
sont ceux qui adorent un dieu autre qu’Allah 
— ce qui comprend les chrétiens.

Bon nombre de gens croient que l’islam 
est une religion pacifique. Certes, de nom-
breux musulmans vivent paisiblement et pré-
conisent la paix. Toutefois, le grand nombre 

Distance approximative du missile 
iranien Shahab-4 : 2500 km



de zones de guerre ou d’agitation politique 
où les musulmans luttent actuellement pour 
contrôler ou renverser les gouvernements 
musulmans modérés — y compris l’Algé-
rie, le Kenya, le Nigéria, la Russie (la 
Tchétchénie et la région du Caucase), la 
Chine, la Thaïlande, les Philippines, Israël 
et l’Inde (le Cachemire) — plaident lourde-
ment en défaveur de l’islam comme religion 
de paix.  

Dans l’esprit dangereux de Mahmoud 
Ahmadinejad

Le président de l’Iran, Mahmoud 
Ahmadinejad, est l’un des millions de 
musulmans que l’on appelle des « duodéci-
mains ». Les duodécimains, qui constituent 
plus de 90 % de la population de l’Iran et 
60 % de celle de l’Iraq, représentent un 
schisme dangereux au sein de l’Islam chiite. 
On les nomme ainsi parce qu’ils sont des 
adeptes du 12e imam, ou successeur de 
Mahomet.

Le 12e imam est né en 868 ou 869 après 
J.-C. et est disparu quelques années plus 
tard, en 874. Ses adeptes croient « qu’il 
s’est simplement retiré de la vie publique 
lorsqu’il était âgé de cinq ans et qu’il réap-
paraîtra, tôt ou tard... pour libérer le monde 
du mal ». (Kuntzel, traduction libre)

De nombreux musulmans croient que cet 
« imam caché » est le Mahdi prophétisé — 
« celui qui est guidé par Dieu » — une sorte 
de messie islamique qui réapparaîtra pour 
donner à l’islam la place qui lui est due, en 
tant que religion dominante voire unique, 
dans le monde entier.

« Les chiites estiment que le Mahdi 
reviendra à la fin des temps — pendant 
un moment de chaos, de carnage et de 
confusion — afin d’établir la droiture, la 
justice et la paix. À son retour, selon eux, 
le Mahdi ramènera Jésus avec lui. Jésus 
sera un musulman et lui servira d’adjoint au 
lieu d’être le Roi des rois et le Seigneur des 
seigneurs, comme l’enseigne la Bible, et il 
obligera les non-musulmans à choisir entre 
le Mahdi et la mort. (Rosenberg, p. 175, 
traduction libre)

« Mais une chose qui fait largement 
consensus parmi les duodécimains dévots 
est le fait que le Mahdi mettra fin à l’apos-
tasie et purifiera les cœurs corrompus au 
sein de l’Islam. On s’attend donc à ce 
qu’il conquière la péninsule arabique, la 
Jordanie, la Syrie et la « Palestine » et à 
ce que, en compagnie de Jésus, il tue entre 
60 % et 80 % de la population mondiale, 
en particulier ceux qui refusent de se 
convertir à l’islam. » (Rosenberg, p. 176, 
traduction libre)

Ce sont là les croyances qui motivent 
Mahmoud Ahmadinejad.

Si vous croyez que cela semble tel-
lement exagéré au point d’en être 
incroyable, songez à l’allocution d’ouver-
ture qu’il a prononcée aux Nations Unies, 
le 29 septembre 2009 : « Au nom de Dieu, 
le Bienveillant, le Miséricordieux, que 
louanges soient faites à Allah, le Seigneur 
de l’Univers, et paix et bénédiction à 
notre maître et prophète, Mahomet... Ô 
Dieu, hâte l’arrivée de l’imam Mahdi et 
donne-lui santé et victoire, et fais de nous 
ses adeptes et ceux qui reconnaissent sa 
droiture. »

Un autre principe de l’islam repose sur 
le fait que, avant de déclarer  la guerre aux 
non-musulmans, il faut d’abord les invi-
ter à se convertir à l’islam afin d’éviter la 
guerre. Dans son discours, Ahmadinejad 
s’est acquitté de cette obligation, en exhor-
tant les chefs mondiaux rassemblés à se 
convertir à l’islam :

« Nous insistons sur le fait que la seule 
façon de demeurer en sécurité, c’est de 
retourner au monothéisme [l’islam] et à 
la justice, et [que] c’est là le plus grand 
espoir et le plus merveilleux destin pour 
tous les âges et toutes les générations. 
Sans croyance en Allah et sans engage-
ment à l’égard de la cause de la justice et 
de la lutte contre l’injustice et la discrimi-
nation, la structure mondiale ne peut être 
corrigée ». Le président de l’Iran a conclu 
son discours en affirmant que « le temps 
viendra où la justice prévaudra dans le 
monde entier » — cette époque étant 
« sous le régime de l’Homme parfait, la 
dernière source Divine sur terre, le Grand 
Mahdi. » Il a ensuite invité le monde à 
s’affairer à « préparer le terrain et les 
conditions nécessaires pour bâtir ce futur 
prometteur ».

Ce n’était pas la première fois qu’il faisait 
de telles déclarations ; ses allocutions précé-
dentes aux Nations Unies comprenaient les 
mêmes thèmes et les mêmes éléments.

Hâter la fin de la civilisation occidentale

Joel Rosenberg, spécialiste du Moyen-
Orient, nous donne plus d’information sur les 
croyances apocalyptiques du chef de l’Iran : 
« Ahmadinejad et ses aides et conseillers 
proches sont animés d’une croyance pro-
fondément ancrée selon laquelle le messie 
islamique reviendra bientôt, et croient qu’en 
déclarant une guerre pour anéantir la civili-
sation judéo-chrétienne, ils peuvent hâter la 
venue de ce jour...

« Le mot clé ici est hâter. Ahmadinejad 
et les membres de son entourage estiment 
qu’ils ne doivent pas simplement attendre la 
venue de Mahdi en se tournant les pouces. 
Ils croient qu’on leur a assigné des tâches 
précises à accomplir pour hâter son retour 
et ils sont déterminés à les accomplir, quel 
qu’en soit le coût pour eux ou pour leur 
pays... « Le 29 août [2007], Ahmadinejad a 
déclaré : « La nation iranienne et la révolu-
tion islamique jouent un rôle clé dans la pré-
paration du terrain pour la venue de l’Imam 
caché... Nous devons développer rapidement 
l’Iran afin de créer les [bonnes] conditions 
pour sa venue... afin de précipiter ce grand 
événement...

La responsabilité qui incombe actuel-
lement à l’Iran est très lourde ; c’est le 
genre de mission qui avait été confiée aux 
prophètes divins. Elle ne nous permet pas 
de nous reposer ou de prendre le moindre 
moment de répit ». (Rosenberg, p. 181-182, 
traduction libre).

Amir Taheri, journaliste iranien fort res-
pecté, affirme qu’Ahmadinejad « se vante 
que l’Imam [caché] lui a conféré la prési-
dence dans un seul but : celui de provoquer 
un (choc des civilisations) dans lequel le 
monde musulman, mené par l’Iran, affronte 
l’Occident « infidèle » dirigé par les Etats-
Unis, et le vainc. » (The Frightening Truth of 
Why Iran Wants a Bomb, L’effroyable vérité 
sur ce qui motive l’Iran à vouloir acquérir 
la bombe, The Telegraph [Londres], le 16 
avril 2006)

Des groupes terroristes munis d’armes 
nucléaires ?

L’Iran appuie depuis longtemps certains 
mouvements terroristes. Entre autres, il a 
fondé et appuie le Hezbollah, au Liban ; 
le Jihad islamique palestinien, en Syrie ; 
l’armée Mahdi en Iraq, ainsi que le Hamas, 
le Jihad islamique, les brigades des martyrs 
d’Al-Aqsa et le Front populaire de libération 
de la Palestine dans la bande de Gaza et en 
Cisjordanie. La propre garde révolutionnaire 
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Ahmadinejad se vante 
que la présidence lui a été 
conférée pour provoquer un 
« choc des civilisations » dans 
lequel le monde musulman, 
mené par l’Iran, affronte 
l’Occident « infidèle » dirigé 
par les Etats-Unis, et le vainc.

BONNES NOUVELLES - Le danger du jeu nucléaire de l’Iran

La suite en page 15
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Venant de nulle part, le bruit d’un 
vent tumultueux et puissant rempli 
l’endroit où ils se trouvaient. Le 

groupe étonné regarda autour de lui, choqué 
et surpris. Que se passait-il ? 

Avant que le calme ne soit rétabli, d’autres 
signes surnaturels apparurent. Des  langues 
scintillantes ressemblant à du feu apparurent 
et descendirent sur chacun des disciples de 
Jésus-Christ qui se trouvaient présents. Des 
pensées ordinaires firent place à des excla-
mations extraordinaires mêlées de peur et 
de confusion. Que pouvaient signifier ces 
événements étranges ? 

Le vent, le feu et l’Esprit tétanisaient 
la foule. Le vent et le feu étaient les sym-
boles de l’Esprit Saint, qui apportèrent un 
troisième miracle, celui de l’inspiration des 
disciples du Christ pour proclamer couram-
ment l’Evangile dans des langues qu’ils ne 
connaissaient  pas, de telle sorte que tous 
ceux qui écoutaient pouvaient entendre le 
véritable évangile de Jésus-Christ dans leur 
propre langue (Actes 2:1-6). 

Et ces miracles, défiant la simple expli-
cation physique, n’étaient que le début du 
plus grand et unique miracle survenu sur la 
terre : le changement de l’esprit et du cœur 
égoïstes des êtres humains en un service 
désintéressé de l’humanité tout entière, par 
la puissance illimitée de l’Esprit de Dieu.

Le sermon inspiré de Pierre

A Jérusalem, les visiteurs émerveillés 
demandèrent ce que tout cela signifiait. 
Certains se sont moqués des disciples en 
disant : « Ils sont pleins de vin doux. » 
(verset 13). 

Dieu a ensuite utilisé Pierre pour expli-
quer comment et pourquoi il a donné son 
Esprit plein de puissance (versets 38-39). 

Son sermon inspiré a résonné à travers le 
monde depuis plus de 2000 ans. Il reste 
d’actualité encore aujourd’hui. 

Pierre, debout avec les onze autres 
apôtres, donna la signification de ce qui 
s’était passé. Il cita le prophète Joël : 
« Hommes Juifs, et vous tous qui séjournez 
à Jérusalem, sachez ceci, et prêtez l’oreille 
à mes paroles ! Ces gens ne sont pas ivres, 
comme vous le supposez, car c’est la troi-
sième heure du jour. Mais c’est ici ce qui 
a été dit par le prophète Joël : Dans les 
derniers jours, dit Dieu, je répandrai de mon 
Esprit sur toute chair ; Vos fils et vos filles 
prophétiseront, vos jeunes gens auront des 
visions, Et vos vieillards auront des songes. 
Oui, sur mes serviteurs et sur mes servantes, 
Dans ces jours-là, je répandrai de mon Esprit ; 
et ils prophétiseront. Je ferai paraître des 
prodiges en haut dans le ciel et des miracles 
en bas sur la terre, du sang, du feu, et une 
vapeur de fumée ; Le soleil se changera en 
ténèbres, Et la lune en sang, avant l’arrivée 
du jour du Seigneur, De ce jour grand et 
glorieux. Alors quiconque invoquera le nom 
du Seigneur sera sauvé » (Actes 2:14-21). 

Pierre a montré à ceux qui étaient réunis 
pour la Fête de la Pentecôte que ces évé-
nements faisaient partie de la prophétie de 
Joël, qui annonçait un événement particu-
lier promis depuis longtemps, la venue du 
Saint-Esprit, de son rôle et de sa puissance 
(Joël 2:28-32).

Dieu avait promis qu’Il répandrait Son 
Esprit sur toute chair et que les jeunes hommes 
et femmes prophétiseraient et auraient des 
visions. Les hommes plus âgés feraient des 
rêves prophétiques (verset 28). Au delà de 
cet événement et encore plus important, Dieu 
donnerait aux êtres humains la possibilité de 
faire appel à Lui et d’être sauvés.

Puis Pierre attira leur attention vers la 
grande signification et l’importance de la 
mort et de la résurrection de Jésus qui donna 
à l’humanité le miracle de l’Esprit de Dieu : 

« Hommes Israélites, écoutez ces paroles ! 
Jésus de Nazareth, cet homme à qui Dieu 
a rendu témoignage devant vous par les 
miracles, les prodiges et les signes qu’il a 
opérés par lui au milieu de vous, comme 
vous le savez vous-mêmes ; cet homme, 
livré selon le dessein arrêté et selon la pres-
cience de Dieu, vous l’avez crucifié, vous 
l’avez fait mourir par les mains des impies. 
Dieu l’a ressuscité en le délivrant des liens 
de la mort, parce qu’il n’était pas possible 
qu’il fût retenu par elle…

« Elevé par la droite de Dieu, il a reçu 
du Père le Saint-Esprit qui avait été promis, 
et il l’a répandu, comme vous le voyez et 
l’entendez. » (Actes 2:22-33).

Avant cela, Jésus avait dit à ses disciples 
qu’Il allait devoir mourir et monter au trône 
céleste de Dieu afin d’envoyer son Esprit 
de puissance à tous ceux qui se repentent et 
se tournent vers Dieu (Jean 16:7; comparez 
avec Jean 14:12-20).

Repentez-vous et soyez baptisés

Le sermon de Pierre, inspiré par l’Esprit 
de Dieu, fut si puissant qu’il résonna dans 
les cœurs et les esprits de beaucoup de ceux 
qui l’entendirent (Hébreux 4:12). 

« Après avoir entendu ce discours, ils 
eurent le cœur vivement touché, et ils dirent 
à Pierre et aux autres apôtres : Hommes 
frères, que ferons-nous ? Pierre leur dit : 
Repentez-vous, et que chacun de vous soit 
baptisé au nom de Jésus Christ, pour le par-
don de vos péchés; et vous recevrez le don 
du Saint-Esprit. Car la promesse est pour 
vous, pour vos enfants, et pour tous ceux 
qui sont au loin, en aussi grand nombre que 
le Seigneur notre Dieu les appellera.  Et, par 
plusieurs autres paroles, il les conjurait et 
les exhortait, disant : Sauvez-vous de cette 
génération perverse. 

par Jerold Aust

Après la crucifixion et la résurrection de Jésus-Christ, Ses disciples restèrent à Jérusalem jusqu’à 
la Pentecôte pour attendre la promesse du siècle. Elle les transforma  et leur donna les arrhes 
de la vie éternelle. Vous pouvez recevoir l’Esprit puissant de Dieu qui peut changer votre vie, 
maintenant et à jamais !

Comment pouvez-vous recevoir
la puissance du Saint-Esprit ?

Dieu avait promis qu’Il répandrait Son Esprit sur toute chair et 
donnerait aux êtres humains la possibilité de faire appel à Lui 
et d’être sauvés.
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Ceux qui acceptèrent sa parole furent 
baptisés ; et, en ce jour-là, le nombre des 
disciples s’augmenta d’environ trois mille 
âmes. » (Actes 2:37-41).

Ce fut un fait remarquable, en un jour, 
environ 3 000 personnes ont été baptisées et 
ont ensuite reçu le don de l’Esprit de Dieu ! 
Lorsque Dieu commence quelque chose de 
nouveau, il le fait souvent avec grandeur. 
Dieu jeta fermement les bases de son Eglise. 
« Ils persévéraient dans l’enseignement des 
apôtres, dans la communion fraternelle, dans 
la fraction du pain et dans les prières. La 
crainte s’emparait de chacun, et il se faisait 
beaucoup de prodiges et de miracles par les 
apôtres. » (versets 42-43) 

Transformés et remplis de la puissance de 
l’Esprit

Transformés et encouragés, ce petit groupe 
de croyants transmirent le message du Christ 
au monde. Ils vécurent et répandirent d’abord 
l’évangile de Jésus-Christ dans la ville de 
Jérusalem et aux alentours. Au fil du temps, 
la persécution s’amplifia, et ils se déplacèrent 
au-delà de Jérusalem et répandirent l’évangile 
du Christ dans le monde romain, en Grèce et 
en Italie (1 Corinthiens 1:2 ; Romains 1:7). 

Qu’est-il arrivé pour que ces personnes 
soient différentes? Avant l’effusion de l’Es-
prit Saint lors de la Pentecôte, les apôtres 
étaient blottis derrière des portes verrouil-
lées, tremblant de peur (Jean 20:19). 

Tout à coup, par miracle, ils vont de 
l’avant, proclament le même message que 
Jésus leur avait donné, la nouvelle de Sa 
mort et de Sa résurrection et prêchent que 
c’est grâce à Lui et à Lui seul que les êtres 
humains peuvent entrer dans le Royaume de 
Dieu. Ils avaient reçu la puissante transfor-
mation de l’Esprit de Dieu qui les a man-
datés au-delà de la compréhension humaine 
ordinaire (Philippiens 4:7).

A ses disciples présents et à ceux d’entre 
nous qui le deviendront plus tard, Jésus a 
promis le Saint-Esprit, décrit dans le grec 
comme « parakletos » (un mot qui signifie 
« Consolateur », « Soutien » ou « Avocat ») : 
« Cependant je vous dis la vérité : Il vous 
est avantageux que je m’en aille, car si je 
ne m’en vais pas, le Consolateur ne viendra 
pas vers vous, mais si je m’en vais je vous 
l’enverrai. » (Jean 16:7).

Le Saint-Esprit de Dieu nous transforme 
(Romains 12:2) et nous aide à représen-
ter Dieu comme ses ambassadeurs pour le 
Christ (2 Corinthiens 5:20-21). Dieu le Père 
fait cela en procédant par étape: 

Premièrement, Il nous appelle à Lui, 
commence à enlever notre aveuglement 
spirituel en nous aidant à comprendre Sa 
vérité (2 Corinthiens 4:3-6).

Deuxièmement, Dieu par Son Esprit 
commence à travailler en nous pour nous 
conduire à la repentance de nos anciennes 
voies pécheresses (Romains 2:4).

Troisièmement, il ordonne que nous soyons 
baptisés par immersion (Actes 2:38, 41). 

Quatrièmement, Dieu nous donne le don de 
Son Esprit Saint par l’imposition des mains 
de l’un de ses vrais ministres (Actes 8:14-17). 

A partir de là, nous sommes transformés 
par la puissance de l’Esprit de Dieu, en vue 
de la perfection.

Le baptême précède le don du Saint-Esprit 
de Dieu

Le baptême d’eau représente notre mort 
avec Jésus-Christ pour que nous puis-
sions être symboliquement ressuscités à 
une vie nouvelle. Comme l’apôtre Paul 
écrit : « Ignorez-vous que nous tous qui 
avons été baptisés en Jésus Christ, c’est 
en sa mort que nous avons été baptisés ? » 
(Romains 6:3). 

Sans effusion de sang il n’y a pas de rémis-
sion des péchés (Hébreux 9:22). « Mais Dieu 
prouve son amour envers nous, en ce que, 
lorsque nous étions encore des pécheurs, 
Christ est mort pour nous. A plus forte raison 
donc, maintenant que nous sommes justifiés 
par son sang, serons-nous sauvés par lui de 
la colère. » (Romains 5:8 - 9).

Pourquoi se faire baptiser ? Le baptême 
symbolise le fait que Dieu a lavé nos péchés 
pour que nous puissions devenir un temple 
purifié dans lequel Il peut placer Son Saint-
Esprit. « Car si le sang des taureaux et des 
boucs, et la cendre d’une vache, répandue 
sur ceux qui sont souillés, sanctifient et 
procurent la pureté de la chair, combien plus 
le sang de Christ, qui, par un esprit éternel, 
s’est offert lui-même sans tache à Dieu, puri-
fiera-t-il votre conscience des œuvres mortes, 
afin que vous serviez le Dieu vivant ! 

Et c’est pour cela qu’il est le média-
teur d’une nouvelle alliance, afin que, la 
mort étant intervenue pour le rachat des 
transgressions commises sous la première 
alliance, ceux qui ont été appelés reçoivent 
l’héritage éternel qui leur a été promis. » 
(Hébreux 9:13 - 15)

Comment doit-on être baptisé ? Le mot 
grec « baptizo » signifie « immersion 
totale », et pas seulement une aspersion 
d’eau. L’immersion totale d’un être humain 
sous l’eau symbolise à la fois l’enterrement 
complet du vieil homme dans une tombe 
d’eau ainsi que la purification totale des 
péchés. Celui-ci est le seul type de baptême 

par immersion que Christ approuve.
Le baptême a donc une importance vitale 

pour notre salut. Car, lorsque nous sommes 
baptisés, « nous sommes justifiés par son 
sang. » (Romains 5:9). Nous nous appro-
chons également (verset 10) de Dieu le Père 
pour avoir un accès direct à Lui (Romains 
8:15; Hébreux 4:16).

Dieu nous aidera à utiliser Son Esprit 
à bon escient ; Il achèvera l’œuvre qu’Il 
a commencé en nous (Philippiens 1:6). 
L’objectif incroyable de notre salut signi-
fie que nous deviendrons fils ou filles de 
Dieu, frères et sœurs cadets de Jésus-Christ 
(Hébreux 2:11).

Vous pouvez recevoir l’Esprit de Dieu

Parfois, Dieu ferme les yeux sur la 
méchanceté de l’humanité. Mais pas à 
jamais. « Dieu, sans tenir compte des temps 
d’ignorance, annonce maintenant à tous les 
hommes, en tous lieux, qu’ils aient à se 
repentir. » (Actes 17:30)

Le repentir est une bonne chose. C’est 
la voie d’or vers toutes les bonnes choses 
que nous ne pouvons pas recevoir de 
Dieu a moins de transformer notre vie 
(Romains 12:1-3).

Si vous avez songé vivre selon le chemin 
de Dieu, mais n’avez pas encore franchi 
cette première étape, le moment est venu de 
vous tourner vers Dieu et de vous repentir, 
de croire le message de l’Evangile et de 
chercher à vous faire baptiser. Le baptême 
ouvre les portes de la puissance de Dieu qui 
vous aidera à marcher dans ses voies grâce 
au don du Saint Esprit.

Après que vous soyez sorti de l’eau, un 
vrai ministre de Jésus-Christ suivra le modèle 
biblique en vous imposant les mains et Dieu 
vous donnera le don de Son Esprit-Saint. A 
ce moment-là, vous deviendrez un enfant  
engendré de Dieu Tout-Puissant. Dieu, par 
le Christ, vous encouragera, vous instruira et 
vous soutiendra par l’intermédiaire de Son 
Esprit, le Consolateur et le Soutien.

Dieu veut faire de vous un de ses enfants, 
immortels et divins. C’est pour cela que  Dieu 
vous a donné le souffle de vie et que vous 
vivez sur cette terre. Votre salut pour toute 
l’éternité commence par le baptême d’eau 
et se poursuit avec le don du Saint-Esprit de 
Dieu. Il est maintenant temps d’agir.

 Que Dieu vous aide à répondre à Son 
appel divin (Jean 6:65). Vous pouvez rece-
voir le même Esprit puissant que les dis-
ciples de Jésus-Christ ont reçu le jour de la 
Fête de la Pentecôte !   BN

Dieu nous aidera à utiliser Son Esprit à bon escient. L’objectif incroyable 
de notre salut signifie que nous deviendrons fils ou filles de Dieu.

BONNES NOUVELLES - Comment pouvez-vous recevoir la puissance du Saint-Esprit ?
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Il y a une ancienne légende au sujet d’un 
caillou magique, appelé la pierre de 
touche,  qui pouvait transformer n’im-

porte quel métal en or. La légende dit que 
ce caillou se trouvait sur les rives de la 
mer Noire parmi les dizaines de milliers de 
cailloux qui se ressemblaient tous. La seule 
façon qui permettait de différencier la pierre 
de touche des autres cailloux est qu’elle était 
chaude au toucher. Les cailloux normaux 
sont froids. 

Un homme découvrit un livre qui parlait 
de la pierre de touche. Il a tout vendu et s’est 
rendu sur les rives de la mer Noire. Il savait 
que s’il  commençait  à trier les cailloux, il 
n’y avait aucun moyen de savoir s’il repê-
chait le même. Ainsi, il prit un caillou, le 
sentit froid, et le rejeta dans la mer. 

Toute la journée, il ramassa des cailloux 
et les jeta dans la mer. Jour après jour, 
semaine après semaine, il  chercha la pierre 
de touche magique qui allait changer sa vie. 
Les  semaines se transformèrent en mois et 
les mois en années. 

Un jour, il ramassa une pierre chaude. 
C’était  la pierre de touche, mais par habi-
tude et sans y penser, il la jeta à la mer. 
Paralysé par son quotidien, sa recherche 

n’avait plus de sens. Ce qu’il voulait était 
à sa portée. Mais sans même s’en rendre 
compte, il l’avait rejeté. 

Pourriez-vous vivre une tragédie sem-
blable à celle de cet homme ? Le quotidien 
de la vie, l’anxiété, et le nombre d’idées reli-
gieuses qui nous inondent vous donnent-ils le 
sentiment d’être un peu perdu ? Ressentez-
vous un manque spirituel ? La vérité et la 
signification spirituelle des choses sont-elles 
à votre portée sans que vous ne puissiez  les 
reconnaître ? 

Cela commence par votre attitude

Si le christianisme traditionnel n’a pas 
trouvé les réponses pour étancher votre soif 
spirituelle, c’est peut-être parce que vous ne 
connaissez pas les véritables enseignements 
de Jésus-Christ. Vous avez peut-être appris 
quelques histoires de la Bible, mais pas leurs 
significations pour votre vie personnelle. 

Les réponses à vos désirs spirituels sont 
contenues dans la vie et les enseignements 
du Christ. Si vous aspirez à une vie spiri-
tuelle, êtes-vous prêt à relever le défi : peut-
être ce que vous pensez à propos de Jésus-
Christ n’est pas la vraie histoire ? 

Le Sermon sur la Montagne que donna 

Jésus est le point de départ de la compré-
hension de Ses enseignements. Il commence 
avec ce qu’on appelle souvent les « béa-
titudes ». Elles décrivent des attitudes ou 
des approches fondamentales de la vie qui 
nous aident à être heureux. L’une de ces 
béatitudes est « Heureux ceux qui ont faim 
et soif de justice, car ils seront rassasiés » 
(Matthieu 5:6). 

La faim et  la soif  décrivent un besoin et 
un désir intense ! 

Quand mon fils était adolescent, nous 
faisions une randonnée dans le désert de Big 
Bend National Park, au Texas. Le sentier 
nous a conduit vers la petite boutique du parc. 
Il faisait tellement chaud que les terrains de 
camping étaient vides. Nous sommes arrivés 
dans le magasin où, pour presque rien, nous 
avons pu prendre une douche, la première 
que nous avions eu depuis un certain nombre 
de jours, boire quelque chose de frais, ce qui 
était tout à fait agréable par rapport à l’eau 
tiède de notre gourde. 

Fraîchement douchés, je n’oublierai jamais 
l’émerveillement absolu que nous avons res-
senti, assis sur le porche,  à étancher notre 
soif et à déguster une crème glacée.

C’était une soif physique. Mais avez-vous 
connu la soif dans un sens spirituel, comme 
si vous étiez perdu dans le désert ? Avez-
vous envie d’une purification spirituelle et 
d’une boisson généreuse d’eau spirituelle ? 

Jésus a dit que ceux qui ont faim et soif 
de justice « seront rassasiés ». Remarquez 
qu’Il ne parle pas de ceux qui ont soif d’un 
sentiment spirituel mystique. Il a dit que 
ceux qui ont soif de justice trouveront un 
accomplissement spirituel. 

Que veut dire Jésus par « justice » ? 
La justice est une bonne relation avec 

Dieu. Ce n’est que par la grâce de Dieu, ou 
par une faveur, qu’une personne a le droit 
de venir en sa présence. Quand Dieu initie 
une relation avec vous, c’est à cause de Son 
amour et de Sa miséricorde. p
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Par Gary Petty 

Cherchez-vous Dieu ? Avez-vous soif de plénitude spirituelle ? Assister à une assemblée reli-
gieuse  vous semble-il impossible avec la complexité de la vie quotidienne ? D’une certaine 
manière, les anciennes histoires que Jésus raconte aux pharisiens -- peut-être ne savez-vous pas 
ce qu’est un pharisien -- ne sont pas importantes quand il s’agit de payer les factures ou de  
faire face à un mariage brisé. Vous vous demandez si la vie a encore un sens spirituel ?

Du repos
pour celui qui cherche Dieu
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Cependant, vous devez  entendre son appel 
spirituel et accepter cette relation. Vous ne 
pouvez pas attendre d’avoir un sérieux besoin 
d’aide, puis frapper à la porte de Dieu et 
demander une audience. Comment allez-vous  
répondre à l’invitation de Dieu pour entrer en 
relation avec Lui ? 

Des centaines de personnes sont allées vers 
le cousin de Jésus, Jean-Baptiste, qui prêchait 
le besoin qu’il y a de se repentir et d’être 
baptisés. Ce n’était pas un concept nouveau à 
l’époque. Leurs coutumes religieuses deman-
daient des ablutions et des rituels d’immer-
sion qui symbolisaient le besoin humain 
d’être pardonné de leurs mauvaises actions et 
de leurs péchés. 

Jésus est venu vers Jean-Baptiste pour être 
baptisé. Jean a d’abord refusé, disant qu’il avait 
besoin lui même d’être baptisé par le Christ, et 
non l’inverse. Il voulait dire que Jésus n’avait 
pas besoin de se repentir ou d’être lavé de 
Ses péchés, étant donné qu’il est le seul être 
humain qui n’ait  jamais péché (Hébreux 4:15). 
Christ a répondu qu’il devait être baptisé pour 
« accomplir toute justice » (Matthieu 3:15). 
Jésus était un modèle de droiture en action. 

Jésus a montré à ses disciples que la justice 
implique aussi le baptême. Pour nous, les 
êtres humains qui avons péché, le baptême est 
accompagné du repentir (le fait de se tourner 
vers Dieu). La repentance est un changement  
dans notre façon de penser et d’agir. C’est 
choisir de révolutionner le but de votre vie -- 
transformer votre direction et votre conduite 
-- pour vivre de la façon dont Dieu veut que 
nous vivions lorsqu’Il nous a créés.

Peu de temps après la mort de Jésus, Pierre, 
l’un des hommes que Christ choisit pour conti-
nuer son travail, expliqua à une grande foule 
qui était Jésus et la raison de Sa crucifixion. 
Les personnes qui ont entendu Pierre ont réel-
lement pris conscience de leur soif spirituelle 
et demandèrent : « Que devons-nous faire ? »  

Pierre répondit : « Repentez-vous, et que 
chacun de vous soit baptisé au nom de Jésus-
Christ, pour le pardon de vos péchés ; et vous 
recevrez le don du Saint-Esprit » (Actes 2:38). 

Après avoir pris conscience de votre soif 
spirituelle et du fait que Jésus-Christ est le 
messager qui peut vous conduire à Dieu, 
vous vous poserez essentiellement la même 
question : « Que dois-je faire ? » 

Les premières étapes de l’épanouissement 
spirituel

Voici ce que vous devez faire si vous vou-
lez que votre soif spirituelle soit étanchée ! 

Tout d’abord, vous devez reconnaître votre 
besoin de vous repentir. Si vous ressentez le 
besoin profond de changer votre vie et que 
vous acceptez le fait que le changement exige 
des choix et des actions de votre part, vous 

avez franchi la première étape. 
Le repentir est bien plus que de se sentir 

simplement désolé d’avoir fait du mal. La 
repentance implique un engagement à changer 
votre comportement, celui du  passé ayant été 
contraire à la manière dont Dieu a prévu que la 
vie soit vécue. Cela veut dire faire demi-tour et 
allez dans l’autre sens – dans le sens de Dieu.  

La repentance véritable, c’est aussi recon-
naître que vous êtes fait à l’image de Dieu et 
que vous en êtes une image dégradée et déla-
brée. Vous avez besoin du pardon de Dieu. 
Vous devez reconnaître vos mauvaises déci-
sions et que les actions qui vous ont séparé 
de Dieu, vous ont détruit spirituellement, 
mentalement et émotionnellement. 

Cela fait partie du plan de Dieu pour votre 
salut ! Jésus-Christ est le Fils de Dieu qui a 
quitté sa demeure céleste. Il est venu sur la 
terre comme un être humain, a souffert, a 
été crucifié ce qui constitue une mort hor-
rible comme un substitut de vos péchés afin 
que vous puissiez vous présenter devant un 
Créateur plein de justice ! Dieu votre Père 
et Jésus-Christ, votre Sauveur ont choisi ce 
sacrifice  incroyable pour vous prouver leur 
amour et leur justice en action. Maintenant, 
Dieu attend une réponse de votre part ! 

Cette vérité fondamentale est au cœur de 
votre désir spirituel. C’est pourquoi vous 
devez vous mettre à genoux et demander 
à Dieu de vous aider à vous repentir et de  
vous pardonner vos péchés. Le roi d’Israël, 
David, était rempli de ce profond désir d’une 
relation avec Dieu quand il a écrit le Psaume 
42, « Comme une biche soupire après des 
courants d’eau, Ainsi mon âme soupire après 
toi, ô Dieu ! Mon âme a soif de Dieu, du Dieu 
vivant : Quand irai-je et paraîtrai-je devant la 
face de Dieu ? » (versets 1- 3).

Avez-vous fait l’expérience de cette soif 
spirituelle ? Elle jaillit de votre besoin du 
pardon divin et de la restauration de votre 
relation avec Lui. La repentance est la pre-
mière étape pour étancher cette soif. 

La seconde décision que vous avez besoin 
de prendre est celle du baptême. Le baptême 
signifie immersion. Les premiers disciples 
de Jésus ont suivi la pratique de l’immersion 
totale dans l’eau qui symbolise l’effacement 
par Dieu de nos péchés. En suivant l’exemple 
du baptême du Christ, vous acceptez le par-
don de Dieu pour vos mauvaises décisions et 
actions par le sang du sacrifice de Jésus-Christ. 

Qu’est-ce que le don du Saint-Esprit ?

Rappelons également que Pierre dit : 
« Repentez-vous, et que chacun de vous 
soit baptisé au nom de Jésus-Christ pour la 
rémission des péchés, et vous recevrez le don 
du Saint-Esprit. » (Actes 2:38)

Pour développer une relation à vie avec 

Dieu, vous avez besoin d’une nouvelle façon 
de penser, d’un changement de cœur, d’une 
nouvelle motivation. La raison pour laquelle 
vous avez le désir d’une vie spirituelle et que 
vous éprouvez une soif spirituelle, c’est parce 
que vous êtes spirituellement incomplet. 
Dieu doit guérir votre esprit des dommages 
spirituels et émotionnels et vous donner une 
puissance que vous ne possédez pas natu-
rellement. C’est alors seulement que vous 
pourrez commencer à remplir votre objectif 
initial en tant qu’un enfant de Dieu! 

Si vous deviez faire une liste de vos prio-
rités et de ce que vous recherchez vraiment 
dans la vie, sur le plan spirituel, à quoi 
ressemblerait-elle ? Serait-ce quelque chose 
comme : Je veux une vie « d’amour, de joie, 
de paix, de patience, de bonté, de bénignité, 
de fidélité, de douceur et de maîtrise de soi. » 

Ceci est une liste biblique des « fruits de 
l’Esprit », écrit par l’apôtre Paul (Galates 
5:22-23). Dieu peut- il générer cette liste de 
fruits spirituels dans votre vie ? Vous ne pou-
vez pas atteindre ce niveau spirituel d’esprit 
de votre propre volonté. Vous avez besoin de 
l’aide divine de Dieu ! 

 Cependant, il est important de com-
prendre, que la réception de l’Esprit de Dieu 
ne signifie pas que votre soif spirituelle sera 
immédiatement entièrement satisfaite. Les 
étapes de la repentance, du baptême et de la 
réception du Saint-Esprit ne sont que le début 
de la route vers la vie éternelle. Votre che-
minement spirituel est un processus continu 
pour que Dieu recrée votre esprit, vos actions 
et vos émotions afin que vous soyez moulé 
dans ce que vous êtes initialement destinés à 
devenir un enfant de Dieu avec Son caractère 
et la vie éternelle ! 

Le vrai christianisme est plus qu’une 
simple série de croyances ou simplement 
professer Christ. Il s’agit d’avoir été comme 
perdu et mourant dans un désert et  quelqu’un 
vous donne une eau vivifiante. Voulez-vous 
boire les eaux de la vie ? Vous devez vous 
mettre à genoux devant votre Créateur et Lui 
demander dans la prière d’étancher votre soif 
spirituelle. Il faut aussi lui demander de vous 
pardonner vos péchés et d’ouvrir votre esprit 
à la vraie repentance. 

Le christianisme a beaucoup de croyants. 
Mais ce que Jésus veut ce sont  des  disciples 
sincères. Il veut des personnes désireuses 
d’être sincères  devant Dieu et de vivre selon 
son code de la justice. 

Vous avez été conçu pour avoir une rela-
tion personnelle avec votre Créateur. Prenez 
un temps de repos dans le train-train quotidien 
et la poursuite du plaisir, et vous ressentirez 
cette soif spirituelle en vous. Rappelez-vous 
que Jésus a dit : « Heureux ceux qui ont faim 
et soif de justice, car ils seront rassasiés ». BN
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La présence de fausses religions ne pren-
dra fin que lorsque Jésus-Christ reviendra 
pour rétablir la vérité des faits au sujet 
des fausses idéologies et confessions qui 
trompent l’humanité depuis des siècles. Un 
esprit maléfique se cache derrière ces fausses 
religions et philosophies, celui de Satan ou 
du diable, duquel la Bible dit : « le monde 
entier est sous la puissance du malin » 
(1 Jean 5:19).

Les trois principales confessions ont 
une origine commune au Moyen-Orient : 
elles s’intéressent toutes à la Terre Sainte, 
en particulier à Jérusalem, qui se trouve 
au cœur même des prophéties bibliques. 
Le judaïsme, le christianisme et l’islam 
se donnent tous Abraham comme ancêtre 
commun. Toutefois, il existe d’importantes 
différences entre les trois, lesquelles ont été 
la cause de conflits séculaires et d’intermi-
nables effusions de sang. 

La triste réalité, c’est que ces trois reli-
gions mondiales ont tort ! Aucune d’elle ne 
suit la véritable foi d’Abraham, soit le véri-
table christianisme, celui que Jésus a prêché 
et que Ses premiers disciples et apôtres 
ont adopté et auquel ils croyaient – mais 
il n’y a qu’un très petit nombre d’adeptes 
aujourd’hui. 

Sans le savoir, la plupart des chrétiens 
pratiquent une fausse forme de christia-
nisme, un mélange de croyances païennes 
et d’enseignements bibliques. Comme 
il est indiqué dans l’Apocalypse 12:9, 
Satan « séduit  toute la terre » — non 
seulement un coin ici et là, mais bien 
toute la Terre.

L’apôtre Paul ajoute que « Satan lui-
même se déguise en ange de lumière ». Il a 
ses propres faux apôtres et faux ministres, 
qui sont en réalité des « ouvriers trom-
peurs », probablement inconscients du 
fait qu’ils contribuent, en fait, à propager 
les mensonges de Satan, des contrefaçons 
frauduleuses de la véritable religion divine 
(2 Corinthiens 11:13-15).

Ces faux systèmes religieux ont laissé 
une empreinte de haine et de crainte 
au Moyen-Orient, qui ne s’effacera pas 
facilement.

Une ancienne rivalité familiale

Abraham est amplement révéré dans 
les trois confessions. C’est à l’époque 
d’Abraham que la principale cause du 
plus grand conflit s’est déclarée, lorsque 
Abraham a engendré Ismaël avec Agar, la 
servante de sa femme. Plus tard, sa femme 

est devenue enceinte et a donné naissance 
à Isaac. Les descendants d’Ismaël com-
prennent la majeure partie des peuples 
arabes, tandis qu’Isaac, par l’entremise de 
son fils Jacob, est l’ancêtre des Israélites. 
La rivalité entre ces deux garçons s’est 
poursuivie au fil des siècles par le biais de 
leurs descendants et a été exacerbée par 
les différences religieuses entre les deux 
peuples.

Une prophétie concernant Ismaël disait : 
« Il sera comme un âne sauvage ; sa main 
sera contre tous, et la main de tous sera 
contre lui ; et il habitera en face de tous 
ses frères » (Genèse 16:12, version Louis 
Segond). Cette prophétie s’est certainement 
accomplie (et continue de s’accomplir au 
quotidien) par l’entremise de la progéniture 
d’Ismaël.

La version longue d’un proverbe arabe 
égyptien se lit comme suit : « Moi contre 
mon frère. Mon frère et moi contre notre 
cousin. Mon frère, mon cousin et moi contre 
les voisins. Nous tous contre l’étranger. » 
La dernière proposition se lit parfois comme 
suit : « Mon cousin et moi contre tous les 
autres. »

Les événements se déroulent tel que Dieu 
l’avait prédit

C’est incroyable de constater à quel 
point le Moyen-Orient a changé au cours 
du dernier siècle, depuis la chute de l’Em-
pire ottoman survenue à la suite de la 
Première Guerre mondiale. Mais les pages 
de votre Bible vous montrent que cette 
réalité a été prophétisée il y a des mil-
liers d’années. On peut voir clairement 
l’intervention divine dans ces événements 
(Daniel 2:21).

Les prophéties nous orientent continuelle-
ment vers notre Créateur et nous rappellent 
qu’ultimement, tout dépend de Lui. Elles 
nous font prendre conscience de la présence 
divine constante dans les affaires mondiales. 
Elles nous rappellent aussi que les événe-
ments se déroulent comme prévu aux fins du 
retour de Jésus-Christ et de l’établissement 
de Son Royaume, qu’Il dirigera à partir de 
Jérusalem.

En voyant de nos propres yeux l’inter-
vention divine dans le déroulement de 
l’histoire et des événements, nous ne 
devrions avoir besoin d’aucun rappel de la 
nécessité de forger une relation personnelle 
avec Lui par le repentir, la foi et la soumis-
sion à Sa volonté divine, tel que le révèle 
Sa Parole !  BN

de l’Iran est identifiée comme étant un 
groupe terroriste par un certain nombre de 
gouvernements occidentaux.

Compte tenu de l’appui de longue date 
que l’Iran donne aux groupes terroristes, le 
service des renseignements occidentaux est 
grandement préoccupé du fait que des armes 
nucléaires iraniennes risquent de se retrou-
ver entre les mains de terroristes.

Les groupes terroristes n’auront pas 
besoin de missiles de longue portée pour 
déclencher une attaque nucléaire contre 
une puissance occidentale. Des dispo-
sitifs nucléaires pourraient être passés 
clandestinement à une frontière, dans un 
véhicule, ou être cachés dans un conte-
neur d’expédition afin qu’on puisse les 
faire exploser dans un port comme ceux 
de New York, Boston, Los Angeles ou La 
Nouvelle-Orléans, pour détruire une ville 
importante.

Pire encore, un ou plusieurs missiles à 
moyenne portée lancés à partir d’un cargo 
sur les côtes américaines de l’Atlantique, 
du Pacifique ou du Golfe du Mexique, en 
vue de faire exploser une charge nucléaire 
dans la haute atmosphère, créeraient une 
impulsion électromagnétique qui détruirait 
tout dispositif électronique dans un rayon 
de plusieurs centaines de kilomètres. Cela 
aurait pour effet de ramener une bonne 
partie des Etats-Unis au XIXe siècle en 
quelques secondes, et d’entraîner une perte 
de vies massive causée par une famine 
généralisée, des épidémies et un effondre-
ment social.

L’apôtre Paul nous a prévenus que « dans 
les derniers jours, il y aura des temps dif-
ficiles » (2 Timothée 3:1). Jésus-Christ 
Lui-même a déclaré que la période précé-
dant Son retour serait une période où « la 
détresse sera si grande qu’il n’y en a point 
eu de pareille depuis le commencement du 
monde jusqu’à présent, et qu’il n’y en aura 
jamais ». Il a ensuite ajouté : « Et, si ces 
jours n’étaient abrégés, personne ne serait 
sauvé ; mais, à cause des élus, ces jours 
seront abrégés » (Matthieu 24:21-22). 

Il ne fait nul doute que nous vivons à 
une époque dangereuse. Nous devrions 
mieux être sûrs de nous rapprocher de 
notre Sauveur et de notre Créateur plus 
que jamais, en protégeant notre état spi-
rituel avec diligence et en nous tenant 
sur nos gardes, alors que les prophéties 
bibliques s’accomplissent tout autour de 
nous !  BN

Suite de la page 10
(Le danger du jeu nucléaire de l’Iran)

Suite de la page 7
(Le Moyen-Orient : le point central des prophéties bibliques)



Pourquoi
un Dieu d'amour 
permet-Il
la souffrance ?

Comment concevoir la souffrance ? Comment 
réconcilier la réalité de tous ces malheurs 

avec un être divin plein d'amour et infiniment 
miséricordieux ? Théologiens et philosophes 
s'interrogent sur ce dilemme depuis des siècles. 
Et ils ne peuvent toujours pas l'expliquer de 
manière rationnelle et satisfaisante. Se pour-
rait-il que sa signification nous échappe ? 

Par la bouche du prophète 
Esaïe, Dieu déclare : « Mes 
pensées ne sont pas vos 
pensées, et vos voies ne 
sont pas mes voies » (Esaïe 
55 : 8). L'Eternel raisonne 
et agit à un niveau dif-
férent du nôtre. Il voit 
les choses d'un point de 
vue entièrement diffé-
rent. Pour nous, c'est 

comme si nous devions rassembler les pièces 
d'un puzzle comportant beaucoup d'éléments 
manquants. Quelle partie du tableau nous 
échappe ? 

Notre brochure gratuite intitulée Pourquoi 
Dieu permet-Il la souffrance ? aborde ces 
questions de front. Cet ouvrage clef révèle 
la source d'une grande partie des malheurs 
humains et nous permet de comprendre pour-
quoi Il les permet, examine Son point de vue 
sur ce sujet et nous révèle comment toutes ces 
douleurs finiront par cesser.

Afin de recevoir votre exemplaire gratuit de 
l’ouvrage indiqué ci-dessus, sans engagement 
de votre part, il vous suffit de visiter notre 
site Internet www.revuebn.org, ou de nous 
écrire à l’une des adresses figurant en page 2 
de cette revue.

Eglise de Dieu Unie 
association internationale


